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Production des instr. Agr. 
1914 4,119,537 machines 
1922 1,206,059 machines

Puis laissez votre miroir vous montrer 
les résultats.

Ecrivez aujourd’hui pour offre d’essai 
gratuit.

Vos cheveux n’ont plus lieu d’éclaircir, 11 
n’y a plus lieu pour vous de devenir chauve, 
parce qu’il existe un moyen de tuer le microbe 
qui détruit les cheveux. Ce nouveau procédé 
différent, arrêtera immédiatement la chute 
des cheveux, les cheveux sans vie, chassera les 
pellicules, noircira les cheveux gris, empê­
chera la calvitie en renforcissant et prolon- 
• eant la vie des cheveux tant pour les hommes 
que pour les femmes. Envoyez votre nom de 
suite, avant qu’il soit trop tard peur bénéficier 
de notre offre d’essai gratuit pour 15 jours.

THE AYMES COMPANY,
3932 N. Robey St., M. 458 Chicago III.

ESSAYEZ CECI QUINZE JOURS 
SUR VOS CHEVEUX

Bienvenue au 
“Voyageur de Commerce”

“Une fois de plus, la nation ca­
nadienne devra son salut à son 
clergé; et comme toujours, son 
Clergé ne lui aura pas manqué.

“Nous sommes donc certains de 
représenter l’opinion de tous les 
voyageurs de commerce, en venant 
aujourd’hui dire à notre bien-aimé 
Cardinal: “Une fois de plus, vous 
avez sauvé la société canadienne 
de la pire faillite, de la banquerou­
te des mœurs, et fièrement, Emi­
nence, nous vous disons: merej.”

Il est un autre article, signé Jean 
Pleur, conçernant surtout les 
jeunes filles et les jeunes femmes, 
aussi beacuoup les jeunes gens non 
encore mariés, que nous aimerions 
bien reproduire ici.

Mais. .. n’empiétons pas sur les 
attributions de Cousine Avette.

C. L’Habitant.

D’AUTRES FAITS
CONCERNANT LES INSTRUMENTS ARATOIRES

No 2 d’une série

temps plus normaux eussent ame­
né les audacieux qui se les seraient 
permis en Cour de Police, pre­
naient place dans les salons de nos 
meilleures familles; le théâtre muf­
fle faisait salle comble; tout le 
monde se faisait peu à peu à cette 
situation; le désordre entrait dans 
nos mœurs avec une» rapidité ef­
frénée.
“Et les choses allaient de mal en 

pis. La jeunesse surtout, attaquée 
au cœur, s’en allait au diable avec 
toutes les conséquences que ce 
voyage amène. Pour toucher les 
cœurs endurcis, pour réveiller les 
consciences endormies, pour sti­
muler les volontés défaillantes, il 
fallait une action énergique, cou­
rageuse, que pouvait seule entre­
prendre la plus .haute autorité 
morale de ce pays.

A LA VEILLEE
Glose hebdomadaire

Facteurs qui déterminent le prix des Instruments Aratoires
T ES quatre principaux facteurs qui déterminent le dans les aciéries, les mines, les forêts et les chemins de 
g prix final des instruments de ferme sont les fer. La main d’œuvre est présentement 113% plus cher.

Matériaux Bruts, la Mam-d œuvre, le Transport qu’avant la guerre.
et le Volume de Production.

T, fabricant de 
ur de lait, récem- 
tel à St-Hyacin- 

lien. Il est le fils 
t, de St-Evariste 
lequel s’occupe 

puis 25 ans. Il 
modèle à Tring- 

ploitent une autre 
'élicitations au 
। de 20 ans seule- 
né tout jeune à 
léjà acquis beau- 
industrie laitière, 
iplôme qu’il vient >

Ils sont étonnants, épatants et 
admirables, nos voyageurs de com­
merce. C’est le moins que l’on 
puisse dire après avoir lu un muné- 
ro de la revue qu’il ont mis au jour, 
et qui porte si dignement leur 
nom: Le Voyageur de Commerce.

Cette publication, trimestrielle, 
fait honneur à ceux qui l’ont en­
treprise, fait honneur à la profes­
sion et au corps qu’elle représente, 
fait honneur à la race. Ses articles 
sont Variés, de bon goût, patrioti­
ques, dignes, et l’on y trouve à cha­
que page la note spirituelle et gaie, 
qui est un peu beaucoup la caracté­
ristique du commis voyageur cana- 
dien-français. La note religieuse 
et morale, dès lors patriotique, n’y 
fait pas non plus défaut. Signalons 
sur le sujet l’article de M. Emilien 
Rochette, intitulé.

Eminence, nous vous remer­
cions, et dont voici de courts 
extraits:

“Après bien d’autres, nous ve­
nons à notre tour déposer aux 
pieds de Son Eminence le Cardinal 
Bégin, l’hommage de notre grande 
admiration et de notre profonde 
reconnaissance pour le geste sau­
veur que le primat de l’Eglise cana­
dienne a fait, et pour l’attitude 
énergique qu’il a prise en face du 
mal qui menaçait de gangrener 
notre population.

“Depuis longtemps déjà, les 
modes païennes, les spectacles im­
moraux, les danses lascives s’atta­
quaient à ce que nous avons de 
plus cher: l’âme de la jeunesse. 
Des déshabillés honteux, des te- 

.nues dévergondées, qui en des

A propos de notre visiteur 
de l’automne dernier, 

Lloyd George
On doute que Lloyd George échappe 
A l’épidémique fléau.
Beau vieillard blanc comme une nappe, 
Je larmoie (en latin: flen) 
Quand je songe à cette hérésie: 
Une tare venant d’Asie • 
(Pityriase ou xérasie) 
Qui pourrait soudain déranger, 
Amovibles comme une jante, 
Ses longs cheveux que l’Âge argente; 
Lui donnant la mine indulgente 
De notre ancestral Bérenger.....

Ça modifierait sa binette": 
fl aurait le crâne poli, 
Mais trop poli pour être honnête; 
Et rien de bon ni de joli 
Ne germerait dans la méninge 
Tortueuse de ce vieux singe 
Changeant d'avis comme de linge, 
Alors, quel mauvais tour nouveau 
Nous préparerait sa traîtrise? 
Toute crainte serait permise 
Si les brouillards de la Tamise 
Allaient l’embrumer du cerveau!

Hugues Delorme.

Edmonton, . 
Calgary,

Actuellement, le manufacturier ne peut contrôler aucun Transport- 
de ces points. - . - , '

Le fret sur les matériaux transportés est de 90% de
En 1913, la fabrication des Instruments Agricoles, après plus qu’en 1914. De plus, en comparant les prix, il faut 

trois quarts de siècle de progrès et de développement, tenir compte du fret payé sur les Instruments Aratoires 
dus aux méthodes perfectionnées adoptées par les fabri- livrés à la Station du, client—ce qui est souvent oublié, 
cants, était établie sur des bases solides. Toute dépense Ces charges sur les produits expédiés ont augmenté de 
superflue était éliminée et les machines sortaient des usines 44 à 100%. Pour expédier une Lieuse de 8 pieds, de la 
en lots considérables, à des prix minimum. Fabrique à Calgary, 2.065 milles il en coûte $33.45, tandis

que pour Londres, Angleterre, il en coûte pour la même
La guerre vint Le coût de toute çhose commença alors machine $19.72 seulement, quoique la distance soit de 

à monter, pour atteindre en 1921, un niveau jusqu’alors 3,810 milles. Au Havre, France, 3,671 milles, le coût est 
inconnu. Les matériaux bruts du fabricant augmen- de $17,82; à Melbourne, Australie, à peu près 11,000 milles 
tèrent de 175%, là main-d’œuvre de 153% et le transport de Toronto, lé coût est de $23.52.
de 44% à 100%, tandis que la production décrût d’à peu
près 50%. Les instruments Agricoles, cependant, n’aug- Volume de production.
mentèrent qüe de 103% tandis que le blé, le principal
produit de la ferme, avait atteint le sommet de l’augmen- Le volume de production dépend de la demande, et le 
tation, soit 263% en 1919, deux ans auparavant. volume est la clef des taux et des prix moins élevés.

Quand la production se développe dans des proportions 
Matériaux. merveilleuses (comme par exemple dans la fabrication de

l’automobile) les taux baissent. Quand la demande et 
Considérez maintenant la hausse du coût des matérixux la production déclinent, (comme dans . l’industrie des 

les plus importants qui entrent dans la fabrication des Machines Agricoles) les prix montent.
Instruments de ferme. Le fer malléable coûte 100% de Les chiffres suivants venant des E.-U., mais qui peu- 
plus qu’en 1914, l’acier 128%, la toile 169%, le coke 125% vent aussi s’appliquer au Canada, expliqueront ceci 
et le bois de 113% à 248%. Tout de même, les Instru- plus clairement.
ments Aratoires ne sont que de 80.4% plus cher qu’avant .
la guerre. Production de l’automobile

1914 543,679 chars
Main-d’œuvre. 1922 2,406,396 chars

Le cultivateur sait par expérience combien le prix élevé Aug. 1,862,717 ou 343% Dim. 2.913,478 ou 71% 
payé pour la main d œuvre, a nui à l’industrie- agricole, 
et il est en état d’apprécier combien pareillement le La position difficile dans laquelle se trouve pl eé le 
manufacturier d’instrument aratoires en a été affecté, manufacturier d’Instruments Aratoires est facile à com- 
Approximativement 80% de l’argent que le cultivateur prendre. Il s'est trouvé pris entre deux forces: l’augmen- 
paie au fabricant pour ses machines, est employé pour tation. du coût de fabrication et la diminution de produc- 
solder le coût delà main d’œuvre,—non seulement pour tion. Il a eu à subir un contre-coup sérieux. Tout de 
les ouvriers des fabriques d’Instruments Aratoires, mais même

Les prix des Instruments Aratoires offrent la plus grande valeur pour chaque piastre 
payée par le cultivateur.

LA COMPAGNIE MASSEY-HARRIS, LIMITEE
' ETABLIE EN 1847
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